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Des détenus à la santé
de plus en plus précaire
Un cas de tuberculose à la prison de Nivel [es a créé la panique

En prison, 40% des
détenus connaissent des
problèmes d'assuétude
à l'alcool ou la drogue.

El ce n'est qu'une lacette de la
mauvaise sanlé globale des
prÎllonniers .•.

Grosse frayeur à la prison de
Nivelles en ce débu t de se-
maine. Une infollnation nous
alerte d'un cas suspel.l d'Ebola.
Un virus qui provoque de
fortes fièvres chez l'honune et
qui peut s'avérer mortel dans
plusieurs cas... Renseigne-
ments plis, il s'agit d'Un cas de
tllbernllose. C'est moins dra-
matique, mais la «scène» des
blouses blanches qui rentrent
dans la cellule a '-Téé lm vent
de panique chez plusieurs per-
sonnes. Ce cas a été tmnstëré
vers une strnl.lure médicale
plus adaptée dans ]e courant
de ]a journée de lundi.
Selon une étude publiée par
l'association des visiteurs de
prisons et dediée aux soins de
santé en Plison, ]a luberculme
fàit paltie des pathologies
qu'on peut rencontrer au sein
de l'univers carcéral. Elle

touche 0,2 % de ]a population
carcérale, mais le risque de
contan,ÎI1ation est très dévelop-
pé auprès des autres détenus et
des gardiens. «MaLo;il n.'y a pas
que ça., explique un gardien
sous le sœau de ]';monyrnal.
« Il y a aussi des cas d'hépatite,
dl.' SMa - il GllIse de 1,1prise de
drogues -, de g;lie - j (',1llsede
ld saleté, d'assuétude, etc Et le
pli'!!, c'esl que nous ne sonlmes

chez les détenusJJ
pas t0l.!!oun· mù al/ courant de
ces maladies P<lIU' qu il y il paf<
fOis un secret médicah, dé-
nonce ce gardien. «11 y a par-
foi>" &'s agents qui attrajJ<'nl la
tl/beIt7Jlose. Quand œ n'est pas
les détenus ql/i nOlls attendenl
par/bis avec des boute111es rem-
plies d'urines ou d'excréments
pour nous les balancer illl vi,~lge

lOITql/'on <'lltIP en cellule. Et si
œs gt'llS sunt malades el que
nous ne le savons pas. le risque
d'aw;lper une maliidje est en-
coœ plm grand. Moi. par
exemple, ça liut pllJSie!U~' an-
nées que je n 'ai plus passé une
,i~ile médicale... lmaginez que
voici quelques imnées. lm g,1r-
dien de prison .1 été mordu au
doigl paF un détenu. A vee tom
les risques que ça' comporte. 11 a
dû élIl' amputé et cela n:,
méme P,1S été reconnu comme
.1câdent de 11<1va11,»
Exiguïté. odeurs nauséabondes
émanant des sealLX hygié-
niques, bruilS permanents,
manque d'hygiène: tous ces
fadeurs, relevés par l'associa-
tion des visiteurs de prison. ex-
pliquent la propagation de di-
verses pathologies en prison.
" L'inndence de la lllberculos<'.
de l'hépatile B el c: du VlH el de
la gale a augmenté. légèremenl a
sévèrem<'nt, chez les détenl/s.,
reconnaît Kathleen Van De V~j-
ver, pOlte-parole de ]'adminis·
tration pénitentiaire. "Ql/ant au
lIaj[ement, 11 esl comparable alL\:
traitements' disponibles en de-
hoJ:'i de la prison. 11 est assuré

par dey sptbalistes qui sont
connectés iÎ un hôpiraleyteme »
« Au niveau de 1..1 santé. la popu-
lation carcér,lle vit polmam dans
une grande pIPcani'é», note Del-
phine P,JCÎ, coprésidente de la
section belge dl' l'Observatoire
international des prisoru;. «El
œ n 'es'l pas simple pour eux
d'avoir accès alLl{ soins à l'erré-
riellL C'eSl méme très mmpli-
qué. Il}' a beaucoup de cas d'hè
p,1!J'le(NDLR: pres de 10 %), mais
malgré tOIlI, le dépist.Jge n 'esl
pilS all/oIIlafique ... » 0
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